
du «fenartl f tra samedi A la 

n a T É — m i m du mouvement syn-
at «on* a » e n majxruant leur 

t i o o «t e n ) — • I M É leur e o n -
( o w a n a m t n t . M. Jouhaux 

Anal* auperevmskt. d t o n é lecture de la 
^ É f — • DU1I devait faire au micro 
êm poatm 1 1 M à 21 h. 30. 

D'autre part, U convient de préciser 
f i H n'y aura paa «amedl mat in , de grève 
e u 1»1* à Part», que le mouvement gré-
W U est antiaremant sous le contrôle de 
l a C O . T . «t que de» conversations ae 
sseUseu pour permettre un règlement du 
aonffit dans les délais le» plus rapides. 

Une allocution par T.S.F. 
de M. Jouhaux 

Paria, ,5 juin. — M. Léon Jouhaux, 
•seretarr» gênerai de la Confédération 
ptaérai* du travail, a fait vendredi soir, 
à 31 h. 30. une déclaration qui a été 
radiodiffusée et dont voici les princi
paux passages : 

« En premier lieu, la Confédération 
général» du travail affirme hautement 
la caractère strictement revendicatif et 
corporatif du mouvement qui se pour
suit. La nature des revendications qui 
s ent : le rajustement des salaires, la se
maine de 40 heures, mesure qui doit être 
« M i e par le Parlement et immédiate- ! 

méat , la suppression des heures supplé 
mentsure*. l'octroi de congés payés, la 
garantie de conditions d'hygiène, la re
connaissance concrète du droit syndical, 
datai le cadre de convention» collectives 
de travail, a t tes te qu'à aucun moment 
las grèves n'ont e u un caractère polit i
que. 

< La Corifadérasaon générale du tra
vail invite de la manière la plu* urgen
te, as* fédérataona, ass syndicats, et plus 
généralement les dirigeant» de» grèves 
en cours, 4 agir en rue de conserver au 
mouvement , son caractère. 

« Notamment , le ravitai l lement f o n 
damenta l de l a population doit ê tre 
assuré, ainsi que les services de santé 
et de sécurité. 

« Par ailleurs, la Commission a d m i 
nistrative de la Confédération générale 
du Travail, ayant marqué fortement le 
caractère revendicatif des grèves, dé 
clare que la durée des conflits ne dépend 
que de la classe patronale. Il dépend, 
e n effet, de celle-ci que la s ignature 
d'accords entre ouvriers et patrons 
mette fin aux grèves présentes. 

< La Conf êdérauan générale du tra
vail fait appel au gouvernement, avec 
lequel elle oeUabore, pour qu'il prenne 
d'extrême urgence, des mesures propres 
a hâter la solution du conflit ; aux o u 
vriers, pour qu'Us maint i ennent leur 
mouvement dans la discipliné, dans la 
fidélité aux engagements pris et dans 
l'ordre public indtepensable au succès 
de leurs revendications. > 

Le mouvement de grève s'est étendu 
considérablement à Roubaix, 
où une quarantaine d'usines 

sont maintenant fermées 
• 

D y a 10.000 grévistes ou ouvriers en lock-oul 

entralaereient inévitablement un» accen
tuation du chômage. 

Le Comité tient à (aire remarquer eue. 
depuis la dernière réadaptation de» salaires 

1933) le coefficient du coût de la 
vie est tomke de S.4» à 5 78, soit un» baisse 
de 11 <",. 

Apre» lecture dee revendication». 1» Co
mité a noté que la plupart d'entre elle» sont 
d'ordre législatif et gui la solution lui 
échappe de ce fait. 

• n ce qui concerne le» demandée d'aug
mentation général» de salaires. 1» Comité, à 
l'unanimité, déclare qu'elle» ne sauraient 
être priées «n considération 

Toutefois, le Comité d» direction charge 
son secrétaire général d» rester en contact 
permanent avec les délégations ouvrières et 
leurs organisations. 

Le syndicat ouvrier 
de la métallurgie a eu 

u n e entrevue avec le ëecrétaire 

de la Chatrbre patronale 
Le syndicat ouvrier de la métallurgie 

nous communique: 
Le secrétaire de la métallurgie, M. O 

D'hont a été reçu, accompagné d'une délé
gation ouvrière par M. Wlart. secrétaire de 
la enamore syndicale métallurgiste de Rou
baix et environs, à 11 h. Cette entrevue a 
pris fin à 14 h. 10. 

Au cours de cette entrevue, fut examinée 
la situation des ateliers actuellement occu
pes par le personnel ainsi que les revendica
tions déposée» p»r les ouvriers restés au 
travail. Les malsons de construction en 
grève sont: Ryo-Catteau, Berthe. Vandes-
tlenne. Cabay. Llagre. Foulon. 

Les autres ateliers d» construction qut ont 
déposé des revendications sent Informés que 
l'examen continuera au cour» de la semaine 
prochaine et que les avantages qui seront 
consentis s'appliqueront 4 tous et à la même 
date. 

Dimanche à 10 h„ réunion des Commls-

n t i aa ta tenaat . a Roubaix. une qua
rantaine d'établissements industriel» où 
1» travail a cessé 

Le nombre de» gréviste» et ouvrier» 
loak-eueas qui était ds deux mille environ 
jeudi, premier jour de grèvs, atteint dix 
saisie. vendredi. 

Au total, on comptait, à la fin de la 
Jour»*». tr»nu-clnq tissage», filature», 
astatureries. »*»— et trot» établissements 
ssétellurglquee. L» personnel a fait la 
gréée e »ur 1» ta» ». 

Fa» ailleurs, l s direction d» deux é t s -
Blisseaneat» textiles et deux étsbluaement» 
aaételluralques • décidé 1» lock-out. 

Telle est. brièvement réiumèe, 1» situa
ntes »etu»lle du mouvement d» grève à 
•oubs lx . mouvement qui se poursuit dans 
u a eslsn» parfait et dont la tactique est 
directement empruntée A celle qut a cour» 
dan» 1A région parlalenne: occupation des 
usine» «t utilisation de» loisirs de mille 
et un» manière». C'est ainsi que dans 
certains établissements, de» ouvrier» sent 
entrés avec des Instruments de musique 
et forment de* orchestre» improvisés. Ce-
psnrUnT la danse sers moins en faveur 
que partout «Uleurs. car. très rarement, 
1» personnel féminin » été admis A de
meurer d»n» le» ateliers. 

D M rumeur» pea»tml»te» ont circulé 
d»jss ls public su sujet de» services de» 
trsms-sy* st de ls distribution du gaa 
et d» l'électricité. Noua comme» en mesure 
de dèeUrer que. pour l'heure, elle» sont 
«sssjgegej et même Inexacte», ainsi qu'on 
le lira plu» loin. 

Quant A l s solution du conflit, en ce 
qui ooncern» Roubalx-Tourcolng, 11 appert 
à l s lecture du communiqué de la Com
mission Intersyndicale de l'Industrie tex
tile inséré plus bas. que ce n'est pas Ici 
2u'»ll» sers trouvée. Elle est du ressort 

U Osnivernement. 

Le$ usinée occupée» 
Teit l la liât» des établissements indus

triel» occupes par le» ouvrier» qui ont fait 
la grève sur 1» tas et manifesté l'Inten
tion d» ne point sortir do l'usine, où U» 
prennent leurs repas, ravitaillés du dehors 
par leurs femmes ou leur» ami* et où Ils 
ont asaéasgé des couchette», vsille que 
vain»: 

Tissage Derssrcq frères. 1. « u s l du Sar-
tet a ï » ouvrier»); Société Albert Mssurel 
• t Cl» 8*. ru» J»cquard, fllatur» de coton 
• M» ouvriers r. Les dis d'Alfred Motte, 
«rature rue Réllman (600 ouvrier»): M. 
Lasur retordert». a i . rue de Lorr»lne (100 
ouvrier» «mile Toulemondo et fils, tua-
turs. rue 01lvl»r-d»-8»rre» (200 ouvriers); 
j eaoeye-Tlberghten, blanchiment de l»l-
s e s »T1. boulevard ds Mulhouse 118 ou-
Trlm T»lntur»rl» du Beau-Chêne, rue 
Versa (80 ouvri»r»); Van ds Bteen» et 
Oebei. constructions mécaniqu»». 4.8 bi». 
ru» Balnt-Antoln» («1 ouvriers); J. et A. 
OUbar. spprêtsur». 80. rus du Bols (90 
ouvriers i J. »t L. Dubar »t fils, te lntu-
sests-epprét». 88. ru» du Fresnoy (300 
ouvn»r»i: Fllsturs d» Beaumont. ru» de 
Bstaumont U10 ouvrl»r»i; Emile Roussel 
• s I l s . tslntur»rt»-»ppr»ts. 1*4, rue de 
rsjpeul» (300 ouvrier» i; Jesn Bauwens, 
bestneterle 33. nie de» Fondeurs (ISO ou
vriers >: Emile Roussel et Dssroussesux. 
sstBtursrts-spprêt. 48. ru» Watt (170 ou-
e t l i s i. Eugène Lecomte. spprêt. «4. rue 
vVstt (83 ouvriers i. Françol» Roussel père 
s* Al». I lstur» et tissage. 1S9. rue des 
Arts (880 ouvriers i: A Ferqus, nlckelsge. 
«b i s . ru» d'Eplnsl (30 ouvriers); Lemaire 
et DUlle», 84-36. rue de» Fllatur»» (400 
ouvrier»); Lemair» et Dllle», apprêts, rue 
de la Mackellerl» et tissage, rue Boucher-
de-Ferthee (783 ouvrier»); Hannart. Motte 
et Msreuette. 183. boulevsrd d'Armentlé-
rss 1860 ouvriersi: Etablissement* Motte 
et Vlsaebot. fll de coton. 6. rue de Baby-
Vaee (800 ouvriers i; Llénsrd. teinturerie, 
48-80. ru» d» Lanns» (46 ouvrier»); Le» 
Bis d'Alfred Motte, rue Molière (170 ou
vrier»); Société anonyme de filature. 38. 
tue du Curolr |384 ouvriers). Burel et 
Ole. teinturerie textile, 183. boulevard de 
Fetirsales (308 ouvriers): Stubbe et Ole, 
«slaturerte sur laine». 78. ru» de l'indus-
ttio (60 ouvrier»): L. Bonté, tiassge. 311. 
ésteade-nu» (68 euvrlersi. 

Le* établi assoient» Henri Boulangé »t 
frères, draperie, rus Herace-Vatnst. qui. 

on le sait, ont Inauguré le mouvement et 
svs l snt repris 1» travail s» sont finalement 
ml» en grève. 

Signalons un léger Incident aux établis
sements Dubar, rue du Fresnoy, où les 
ouvriers pour être sûrs qu'aucun d'eux ne 
sortirait svalent cadenassé la porte, ce 
qui gêna quelque peu le personnel des 
employés de bureau A leur sorti*. Enfin. 
eux établissements Motte et Blanchot. la 
porte fut forcée, pour entrer dans l'éta
blissement, par des ouvrlsrs étrangers A 
l'usine. 

Les établissement» 
où le lock-out a été déclaré 

Voici les établissements OU le lock-out 
fut déclaré, la direction n'ayant pas fait 
reprendre le travail, vendredi: Léon Oli
vier, fonderie et bonneterie. 10. rue de 
Constantlne (10,1 ouvriers): A. L?poutre, 
bonneterie, rue St-Antolne (310 ouvriers): 
fonderie Barbe. 95. rue du Luxembourg 
(40 ouvriers): établissements Lepoutre, 
rue Kellerman 11.000 ouvriers). 

In atelier cesse la grève 
Aux établissements Paul Llagre. fabri

que de cuisinières. 211, rue de Lannoy. les 
100 ouvriers cessèrent 1» travail, le matin, 
pour le reprendre, l'après-midi, avant 
obtenu 13 % d'augmentation et 8 Jour» 
de congé annuel payés. 

La Commission intersyndicale 
patronale 

de l'industrie textile 
définit sa position 

Voici ls communiqué de ls Commission 
intersyndicale de l'Industrie textile de 
Roubalx-Tourcolng : 

La Commission Intersyndicale de l'Indus
trie textile d» Roubalx-Tourcolng. toutes 
corporations représentées, et réunie le 8 Juin 
1836. a pris connaissance du rapport de son 
secrétaire général sur les grèves qui ont 
éclaté A Roubalx-Tourcolng ces Jours der
niers, et sur les entrevue* qui ont eu Heu. 

La Commission Intersyndicale c-oit d» 
son devoir d'att1-er l'itteation des ouvriers 
sur ce que le» mouvement» actuel» n» pour
ront pas modifier les conditions de travail 
et de salaires en vigueur. D'autre part, le» 
ouvriers savent que les salaires payés A 
Roubalx-Tourcolng sont supérieurs à ceux 
payée dans tous les autre» centres textiles 
frsnçsls. 

L» Commission intersyndicale a pris con-
nslsssnce des cshlers de revendications qui 
ont été dressés par le* ouvriers qui ss sont 
mis sn grèvs: ces revendicstions s* résu
ment en une sugmentstion générale des sa
laires de 25 %. 1» semaine d» 46 heures sveo 
salaire de 48 heures, dos congés payés, etc. 

La Comsa'sslon Intersyndicale. A l'unani
mité, déclare qu'surune sugmentstion des 
salaires n» sera ««cordée et que les patrons 
de Roubalx-T uroolng ne prendront, en 
aucun cas. (Initiative de réduire la durée 
du travail et d'sccorder des congés pavés 

Cependant, la Commission Intersyndicale 
chante son secrétaire général d» se tenir en 
contact avec le* délégations ouvrière* et 
leurs organisation*, ehequs fols qu» celles-
ci solliciteront des entrevue* su cours des
quelles toutes les expllestlons nécessaires 
leur seront données sur ce qui précède. 

La plupart des revendications 
ouvrières 

sont d'ordre législatif, 

déclare le groupement patronal 

interprofessionnel 
Le groupement pstronsl Interprofes

sionnel nous communique: 
Le Comité de direction du groupement 

patronal interprofessionnel de la région de 
Roubalx-Tourcolng représentant 1.600 em
ployeurs, occupant 50.000 ouvriers, s'est réuni 
le vendredi S Juin 1936. A 16 h.. A son siège 
social. 19. rue Pauvre* et a écouté 1 exposé 
de son président sur 1» situation actuelle 
créée pa.- les grèves et les occupation» 
d'usines. 

Le Comité de direction appelle l'attention 
des ouvrier* sur la gravité de ls situation 
»u us créent alors que les industriels fran
çais ns peuvent exporter qu» très difficile
ment par suite des prix de revient trop 
élevés. Des variations en hsusss de prix 

(Mond. Photo-presse ) 
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La cessation de l'exploitation 
des mines de Lens 

n'entraînera pas la privation 
du gai à Roubaix-Tourcoing 

La distribution de Pélectricité 

fonctionne normalement 
Une Information lancée dans la Journée 

d'hier a Jeté quoique trouble dans l'esprit 
« concitoyens. En effet, cette infor

mation liait le sort de 1 alimentation en 
gaz de Roubalx-Tourcolng — et aussi de 
LUle — A la naeaatioo de l'exploitation 
des mines de Lsns. 

Il es t exact, sinsi qu'on le lira par 
ailleurs, que le travail est arrêté dans 
toutes le» fosses dee mines de Lene. dont 
les cokcrles fournissent le gaz à Roubalx-
Tourcolng. Mais il ne faut pas s'émouvoir 
outre mesure car, ainsi que nous l's 
déclaré une personne autorisée : 

— Le gouvernement s manifesté sa 
volonté que les services publics ne fussent 
pas atteinte et. de plus. Roubaix et Tour
coing sont, en outre, al imentés en gaz par 
les mines de Courrlêres. de Dourges et de 
R&noourt. où l'exploitation se poursuit et 
qui suppléeront sans peine à la défaillance 
de Lens. 

Par ailleurs, les services des tramways, 
interrogé* par nous, nous ont déclaré qu'il 
n'était pas question d'arrêter leur exploi
tation et les services de la Centrale 
électrique de Comme», qui distribue le 
courant sur nos places, nous ont signalé 
qu'aucun mouvement de grève n'était 
préparation chea eux. 

A CROIX 
1.700 ouvriers ont arrêté 

le travail 
Nous s von* annoncé que 100 ouvriers 

de la r A.C E.N. se sont mis en grève 
Jeudi. 

Vendredi, les établissements suivants 
ont été atteints par le même mouvement : 
Petgnage Holden, rue Holdcn (950 ou
vriers): Seynaeve-Dubocage raccords e n 
fer. n i e du Creusot (340): Bonvarlet, fon
derie de cuivre, rue ' de l'Avenir (30): 
afehtrys. conserves, rue Verte (100): Au
guste. Cocheteux. bonneterie, boulevsrd 
Emile-Zola {8©): Louis Co-heteux, te in
turerie, rue des Oglers (900). 

Le personnel * occupé ces usines 
Aucun incident n» s'est produit. 

Pour les grévistes 
Vendredi, l'administration municipale, 

en présence de l'extension de l s grève, a 
décidé de venir en side sux grévistes et 
à leurs familles psr la distribution l'ali
ment*. Les inscriptions seront reçues 
dlrr.snche 7 Juin, de S à 12 h., su Foyer 
d." l'HOtel de Ville. Se munir du livret de 
famille. 

A WASQUEHAL 
Le mouvement s'est presque 

généralisé 
Commencée Jeudi matin à ls Compagnie 

Internationale des mschlnes sgrlcolcs de 
Crolx-Wssquehsl. qui occupe 1.500 ou
vriers et employé», le mouvement d» grè
ve s'est presque généralisé A Wasquehal. 

Jeudi après-midi, le» employé* et ou
vriers ds ls société « Ecla ». rus Pssteur, 
décidèrent de fslrs l s grève de» bras croi
sé» en occupant l'usine 

Vendredi matin, vers 8 h.. 1» personnel 
du dépôt de» Laiterie» moderne» de la 
ru» Voltaire, comprenant 48 ouvrier», prit 
la même décision. 

A 10 h. 18. lès 30 ouvrier» de l s tanne
rie Duplre, rue du Mollnel. cessèrent le 
travail et occupèrent l'usine. Peu »pré». 
vers 11 h.. 600 ouvriers de la Filature du 
Nord, rue Pasteur, arrêtèrent le travail A 
midi, les délégués autorlsèrsnt les fem
mes et Jeune» fille» t ce rendre chez elle» 
pour prendre leur reps» et ramener 
ensuite de» victuailles à l'usine. 

Ils réclament une augmentation de «s-
lslre de 35 %. 

A midi. 355 ouvrters et ouvrières des 
établissement» Hannart frères et Motte et 
Marquette réunis, rue de Fiers, cessèrent 
le travail en demandant aussi une sug
mentst ion nette de salaire ds 30 8j 

A l'usina de Salnt-Oobaln. rue Mlchelet. 
les 380 ouvriers se sont mis en grève. 
Ils sollicitent uns augmentation de 30 %. 

D'autre part, les équipes d'ouvriers du 
chantier du nouveau groupe scolaire de 
Wssquehal-Centre. ont cessé le travail. A 
l'exception de l'équipe des électriciens. 

Vendredi dans la soirée, on ne comptait 
que deux ou trois usines de moyenne im
portance dont les ouvriers ne s'étalent pss 
mis en grève i t l'on apprenait aussi qus 
tous lss ouvriers du dépôt des Laiteries 
moderne» svalent décidé de reprendre le 
travail, une augmentation de salaire ds 
10 "a leur ayant été accordée. 

A WATTREL0S 
2.155 ouvriers et employés 

se sont mis en grève vendredi 
I * mouvement d» grève » gagné, ven

dredi matin, les établissements Leelereq-
Duplre ou 1.860 ouvrier» (280 pour 
1 apprêt, 400 pour l s filature 800 pour le 
t i issge) ont cessé le travsil. Le* cent 
vingt employés qu'occupe l'usine sont 
suasl en grève. 

l e mouvement »'e»t déclenché ver» 
8 h. 80 du matin à l'apprêt, puis a gagné 
ver» 0 h. 80, le» autre» «ectlon». 

I*e femme» purent sortir ds l'usine, 
aincl que les homme» Agés. Neuf cent* à 
mille ouvriers occuperaient l'Intérieur de 
l'établissement dont lès Issue» «ont gar
dées par de» groupes de grévl»tes. 

Les ouvrier» réclament : 16 % d'«ug-
rr.*nt»tlon: 15 Jour» da congé payé; la 
•emalne de 40 heure»; travaux d» nuit et 
du dimanche majoré» de 100 %; suppres
sion d» la réduction d» 20 % faite aux 
frontaliers. Une sntrevue a eu lieu entre 
le» délégués des syndicat» et la direction 
qui étudie le» revendlcetlon» présentées. 

Aux établissements Kuhlmann, rue 
Lsurtdan-Noolaln. d»n» le» différentes 
équipas qui comprennent 440 ouvrl«r», 

•ûont 30 employé», 1» travail a cessé par
tout, dan» la matinée de vendredi. 

Les ouvriers demandent u n s augmsn-

tatlon de 35 %• 8 jour» d» congé payé 
pour le» ouvriers ayant un an de présence 
dans l'usine: suppression des heure» sup
plémentaires; des amendas et de la réduc
tion de 14 % faite eux frontaliers 

— Quarante-cinq ouvriers ds ls confi
serie Stella, a. rue BolaldUu, A Wattrelo», 
ont «uivi l e mouvement et ** «ont enfer 
mes dans l»a locaux d» la maison. Il 
réclament une augmentation d» 38 'V 

DANS LE CANTON DE LANNOY, 
LA GRÈVE 

EST PRESQUE GÉNÉRALE 
La grève est presque générale dans le 

canton ds Lannoy. Le» ouvrier» de la p lu 
part ds» usina» ont cessé ls trsvsll soit 
ls mst ln . soit rsprès-mldl ds vendredi 

Le» revendications sont sensiblement les 
mêmes qu'A Roubaix. Pourtant, certains 
délègues ont exposé un point de leur pro
gramme qui Jusqu'Ici n'était pas spparu: 
le paiement des salaires pendsnt les jours 
d» grève. 

A Lannoy 
Cm slgnsls l'occupation par les soixante 

ouvriers, de l'usine Deffrennes-Duplouls 
frères, tissage, rue des Remparts. 

Aux établissements PaTent, manufacture 
de tapis et de couvre-lits, rue St-Jscques. 
les 353 ouvriers svalent repris normale
ment leur travail vendredi matin. 

Pour prévenir l'occupation de» ateliers 
la direction décida. A midi, de fermer 
l'usine. Aussi, * 14 h . les ouvrier» trou
vèrent portes closes. La grève fut donc 
décidée, mais lea ouvriers rentrèrent chez 
eux. 

La direction des établissements Parent 
s'est déclarée solidaire des établissements 
affiliés à la Commission Intersyndicale de 
l'Industrie textile et s'en remet A cet orga
nisme du soin de régler le conflit. 

Vendredi soir, vers 19 h., ht direction 
des établissements Ferdinand Leborgno, 
tissage, rue du Château, a affiché un avis 
avertissant lea ouvriers que, par suite de 
l'arrivage difficile des matières, l'usine eat 
obligée de fermer ses portes. 

A Lys4.ezmLannoy 
On signale l'occupation des usines sui

vantes: Alfred Agsche. tlssags, rue de 
Lannoy (200 ouvriers) ; Manufacture fran
çaise des tspls et couvertures, rue Catlnat 
(200 ouvriers); Lepers-Delespaul. te intu
rerie et tissage, avenue Jean-Jaurès 
(400 ouvriers); Tsnnerle Poulet, rue 
Jeanne d'Arc (330 ouvrier»); Zecchinl. rus 
de Mulhouse, tlsssge, filature et te intu
rerie (300 ouvriers). 

A Hem 
Les 350 ouvriers de l'usine Oabert ont 

continué vendredi leur grève des brss 
croisés. 

Le mouvement s'est étendu vendredi 
sux établissements suivants: Declercq 
frères, rue de Lille, teinturerie (80 ou
vriers); Desurmont et fils, tlsssge, rue 
Jules-Guesde (110 ouvriers); Henri Du-
prez. rue de la Osre, tissage de toiles 
(130 ouvriers). . 

Chez Bsttremleux-Qulnt, fabrique de 
couvertures et do waaslngues, rue des Bri
queteries, occupant environ 130 ouvriers, 
l s direction; vers 13 h. 15, avait fait appo
ser sur la porte une affiche annonçant 
que, faute de moyens de transport, le 
travail ne pouvait être repris. 

Des ouvriers qui prennent leur repas A 
proximité ds l'usine, demandèrent A ren
trer pour retirer leurs effets. Mais une fols 
dans l'usine, les ouvriers ne consentirent 
plu* A en sortir, et leurs camarades restés 
dsns l s rue, forcèrent l s porte d'entrée. 

Enfin. <A c Nord-Vélos », rue de Lille, 
trente-cinq ouvrters métallurgistes ont 
occupé l'atelier. Us réclament 30 % d aug
mentation, et 50 % d'augmentation pour 
les Jeunes. De plus, il* demandent que 
les Journées de grève soient payées. 

Vendredi après-midi, un groupe de gré
viste» s'est présenté à la Mairie exigeant 
d'être ravitaillé» aux frais de l s ville. 

Le maire exposa sux manifestants que 
les règlements administratifs le laissait 
su dépourvu et qui l'état des finances de 
la ootnmune ne lui permettait pas d'en
visager une telle mesure 

Devant l'attitude de» manifestants, le 
maire en référa aussitôt par téléphone à 
ls Préfecture. Il lui fallut discuter lon
guement avec les grévistes avant qu'ils 
consentissent à quitter l s mslrie. 

A Leert 
Au tissage Saint frères, ru» de Roubaix, 

au Trieu de Carlhem, A ls rentrée de 
l'équipe de l'après-midi, les revendications 
analogues A celles des autres usines, ont 
été présentées A la direction. 237 ouvriers 
occupent lss établissements en attendant 
que satisfaction lsur soit donnée. . 1 

A TOURCOING 
Cinq nouvelles usines atteintes 

par le mouvement 
Au cours de ls Journée de vendredi. 

Dans le Nord et le Pas-de-Calais 
Comme 11 fallait a'y attendre, le mou

vement de grève » pris, dan» la journée 
de vendredi, une plus large extension 
danc le» usinas des diverses branches ds 
l'industrie régionale. 

Dana l'ensemble, le» occupation» d'usi
née ae sont faites dans 1» calme. 

A LILLE 
Lea Lillois sont directement touchés 

psr la grève du personnel d» l'entreprise 
Colin, concessionnaire de l'enlèvement 
des ordures ménagères, dont les 176 
ouvriers ont cessé le travail après avoir 
arourè un drapeau rouge A ls porte du 
dépôt de matériel. 

Au cours de l'après-midi, on a constaté 
que le nombre des usines des msisons de 
commerce touchées per le mouvement de 
grève s'étendait do plus en plus. 

A l'heure ds ls cessation du travail 
des établissement» Monoprix, des Individus 
du psrtl communiste prirent position des 
grille» de l'établissement et Interdirent 
la sortis du personnel. 

A Ssint-André. presque toutes les usines 
sont touchées par ls grève. 

A Pérenchles. les 1.600 ouvrt»rs des Et». 
bllssomants Agache se sont mis en grève 
vondredl matin et l'occupation de l'usine 
s'est effectuée aussitôt. Le cahier de reven
dications demande notamment une 
augmentation de 40 % des salaires. 

Les maires 
de l'agglomération lilloise 

et les représentants 
des organisations ouvrières 

se sont réunis hier 
à l'Hôtel de Ville de Lille 

Une réunion des maires des communes 
ds l'agglomération lilloise et des repré
sentants des organisations ouvrières s'est 
tenue vendredi A l'Hôtel de Ville, sous la 
présidence de M. Charles Saint-Venant, 
adjoint au maire. 

L'assemblée a été unanime A décider 
qus les communes doivent aider au rsvi-
t»ui»m«nt des ouvriers demeuré» dans la» 
usines. 

n i » a décidé de demander au Gou
vernement et au département do parti
ciper dans lea dépenses. 

Elis a fixé s u lundi 8 juin, A 16 h. l s 
réunion qui sera appelée A prendre les 
décisions définitives touchant les points 
réservés, soulignant que les communes de
vront, en attendant, continuer A aider 
comme elles l'ont fslt Jusqu'A présent, au 
ravitaillement des ouvriers grévistes de
meuré» dans les usines sises sur leur ter
ritoire. 

Une lettre du président 
de la Chambre de commerce 

de Lille 
au président du Conseil 

Voici les prtnclpsux passages d'une 
lettre adressée par M. Pierre Thlrlez, pré-
sldsnt de la Chambre de commerce de 
Lille, au Président du Conseil : 

Les occupations d'usines psr les ouvriers 
s'étendent dans le Nord svec un» extrême 
rapidité. 

Le» ouvriers apparaissent oomme les Ins
trument» d'une manoeuvre préméditée en 
vue de créer dan» le pays une ère révolu
tionnaire de discorde et de trouble qui ne 
peut qu'accroître le désarroi de la cri»* 
économique en désorganisant l'activité nor
male du pays. 

Dès mercredi dernier, le bureau de la 
Chambre de commerce de Lille a estimé de 
son devoir de faire une démarche auprès du 
préfet du Nord en le priant d'attirer l'stten-
tlon du gouvernement sur la gravité de 
cette attitude Illégale qui constitue une 
violation flagrante du domicile privé et ris
que de devenir génératrice de désordres et 
de violences 

L» Chambre de oommerc» d» Lille m'a 
chargé d'Intervenir directement auprès de 
vous pour vous demander de prendre d'ur
gence le* mesures nécessaire* en vue d'assu
rer la liberté du travail tant aux ouvrier» 
qu'aux Industriels. 

Vous estimerez en effet, que les chefs 
d'entreprise* ne peuvent valablement dis
cuter des revendications présentée* sous la 
contrainte et dont le caractère Improvisé et 
excessif est msnlfeste. 

Je suis assuré. Monsieur le Président du 
Conseil, qu'il vous conviendra d'examiner 
cette situation angoissante avec la volonté 
d'y mettre fin et Je vous prie d'agréer 

AL le Préfet du Nord 
a reçu une délégation 

des Syndicats libres 
M. Fernand Caries, préfet du Nord, a 

ouvriers passaient le travail »ur le chan
tier de» mina» d'Ansin. 

Au cour» d» la nuit, lea mineur» se 
•ont couché» sur la» rau» de» voiaa terrées 
sppartenant aux concession* minières. 
Presque tout le trafic est interrompu. 

Jusqu'Ici, on n» signal» aucun Incident. 

Dans la région de Douai 
de Le mouvement de grève ne 

«'étendre. 
C'est ainsi que le travail a cessé ven

dredi, ver» 10 heures, A la Trèfllerie, et 
aux établissement* Arnel, dit» < Forges 
de Douai », qui occupent ensemble pré» 
de 1.500 ouvriers. 

D'autre part, dans l'arrondissement, on 
signale que les ouvriers des établissements 
Fourcy, de Corbehem, sont également en 
grève, comme d'ailleurs les ouvriers des 
usina» de l s Briquette qui occupent 880 
ouvriers A Somaln. 

Toutes les usines de la surface des mi
nes de Douchy, qui se trouvent au aud 
du bassin d'Anr.ln. chôment aussi. On 
signale également une certaine efferves
cence aux mines de l'EScarpelle. 

Aux Forges de Douai. A midi, le piquet 
de grève a laissé sortir 1» personnel em
ployé. A condition qu'il ne reprenne pas 1* 
travail dans l'après-midi. 

Dans le bassin de la Sambre 
Des cahiers de revendications sont, 

d'autre part, établis sux ateliers des Acié
ries du Nord, A Msubeuge et Hautmout 
1.800 ouvriers). A la Centrale électrique 
de Sous-le-Bois (100), aux Aciéries de 
Felgnles (570) et aux usines du Tilleul, 
A Maubeuge (.00 ouvriers). 

Les 125 ouvriers occupes A la reconstruc
tion de l'arsenal de Maubeuge, ont aussi 
cessé le travail. 

Les mines de Lens 
qui alimentent en partie 

nos régions en gaz, 
cessent leur exploitation 

La grève du dépôt de Wlnglea. dea mine» 
d» Lens. s'est étendue ce m s t l n au dépôt 
ds Lens. Les trains de charbon ne psrtent 
plus. Les vagons chargés encombrent les 
carreaux des mines. Dans ces conditions, 
ls direction s décidé l'arrêt de l'extraction. 

été remontés au Jour et ml» e n e8»8ss»s8>«-
Sur le» 22.000 ouvrier» qu-oeesxpesst ses 
mines de Lens. 8.311 aettieaaen» cas» t»e>-
valllé vendredi dans la» orgaassi 
annexes, c'eel * dire: -centrale 
magasin», atelier» d» bol», 
équipages, quai*, fours 
chimie; mais la direction dee 
Lene a décrété le chômage complet pour 
•ujourd'hul «amedl et lundi prochain. 

C e e t 1» gaa de» mine» d» Lena qui a l i 
mente la région d» LUI». Ruubart e t 
Tourcoing et leur Centrale électrique qui 
fournit le courant A la région ssxrMaame 
Jusqu'A Crell. Son arrêt prt*"» «•s* 1 *** 
lumière toute» lea installation» d»» mine» 
de Len» sur toute l'étendue de la con
cession. 

Les même» inquiétudes surgissant de la 
situation de la cou oc—Ion de Llèvtn, t o u 
chée par la grève, et dont la centrale éUc-
trtque alimente le» communes d» Llêvln, 
Avion, Oivencb.y-en-Oob.elle et Arsgree. 

Au surplus, elle fournit l'énergie asjat 
usines voisine», connue» eou» le nos» 
d'usine» dammonlsque et d*ua8nag S 
essence synthétique. 

La grève est générale aux mines 
de Liévin 

Les organisations syndicales de Llêvln 
ont décidé vendredi eolr. après une entre
vue avec la direction de» mines, d'orga
niser la grève générale dans toute l s c o n 
cession dès demain matin. Le» mines d s 
Llêvln comptent environ 7.000 ouvrier». 

DANS LA SOMME 
Le mouvement de grève a gagné v e n 

dredi le tissage Saint frères, A AbbevUl», 
comptant 600 ouvrier», et le» atelier» m é 
tallurgiques a S.P., A Albert, comptant 
150 ouvriers. Dans ces deux établissements, 
le personnel occupe les ateliers. 

Les 18.800 mineurs de la concession ont ! res, congé annuel payé, etc 

DANS L'AISNE 
A Saint-Quentin 

Voici les établissements en grève ce m a 
tin en plus de l'usine Touron, arrêtée 
hier : Etablissements Mariage (fabrique 
de meubles), 886 ouvriers; Quint e t F u 
ment, métallurgie (148 ouvrier»). Citée 
Métallurgie (66 ouvrier»). A 11 h. 15, le» 
établissements Vandendrieesch» (filature 
de coton) o n t cessé le travail (818 ou
vriers) et 148 ouvrières grévistes occupent 
le» ateliers. 

Des délégations ont présenté dea reven
dication» allant Jusqu'A 28 % d'augmen
tation de» salaires, la semaine de 40 heu-

DANS LA REGION PARISIENNE 

reçu vendredi une Importante délégation 
des Syndicats libres du Nord, composée 
de MM. Charlemagne Broutln. Ch. Moreau. 

Lagache. M"** Vion et Engster (Lille 
cinq nouvelles usinas ont été atteintes MM. Decornet (Roubalx-Tourcolng), Myr.-
par le mouvement de grève. Ce sont 
bonneterie P. et J. Mslard. rue des Bon
nets, qui est occupée psr les 60 ouvriers; 
le tissage Cattesu-Lorthiois. chaussée 
Btrthelot, où 86 tlssersnds ont suivi le 
mot d'ordre donné psr les meneurs; la 
fllatur» de coton Bernard-Dewavrln. qui 
occupe environ 250 cuvriers et ouvrières 
dont une proportion de solxsnte pour cent 
de frontaliers. Seul le personnel masculin 
occupe l'usine 

A la filature de l'Fpidême. 32 ouvrti 
do la filature occupent l'usine. 

A l'usine « Le Cardé ». rue de Osnd, le 
personnel occupe aussi l'établissement 
Dsns cette dernière firme, sur 128 ouvriers 
on compte 52 frontalière oui participent 

1 mouvement 
Les occupants sont ravitsillés par leurs 

familles. Le calme est général. 

A MARCQ-EN-BARŒUL 
Vendredi, les ouvriers et ouvrières su 

nombre de 180 environ, des établlssemente 
Mu.'liez frères, tlsaaxee, rue Moreau, au 
Pont-de-Marcq. sont entrés dans l'usine 
le matin A 7 h, mais ont r»fu»è da se 
mi l tre «u travail. 

cahier de revendication», compre
nant notamment une demar.ile d'augmen
tation de 25 % et huit jour» de congé 
T»yé. fut remis aussitôt A la direction 
Depuis ce moment, le personnel occupe 
l'usine. 

Dsns les établissements signalés hier, 
\i grève des bras croisés continue et le 
personnel masculin y a passé la nuit , 
•ans Incident. 

D'autre part, un cinquantaine d'ou
vriers de l'entrepris* Râteau travaillant 
sur le vaste chantier du Buttron. A proxi
mité du Pont-de-Dunkerqu», ont cessé 
le travail. 

MAltQl'ETTE. — Les ouvrièra et 
ouvrière», au nombro de 400 environ, de 
la papeterie Ctsbeau et de l'usine meta-
lurgiqu» Deeovlll». se sent ml» an grève 
hier On ne «lgnsl» aucun Incident tant 
A Marcq qu'A Marquette. 

AR0NCQ 
Vendredi matin, le travail a cessé dans 

l» tissée» d» MM. Piarre et Paul Dala-
housee et fll». ru» de Bouebeoque. ou 
•ont occupés 70 ouvrters environ, dont 
une quarantaine de femme» et une 
vingtaine d'ouvrier» belges. 

Ces darnler» réclamaient un» augmen
tation de salaire» de 20 %. L» ie»t» du 
personnel n'» pas fixe encore la mesure 
dan» laquelle U déalralt un» augmenta
tion 

La •emalne d» 40 heure» et 1» congé 
annuel payé font atsasl partie d»« rev»n-
dlcrtlons qu'a reçues la direction de 
l'usine. 

On» parti» du personnel ayant quitté 
l'établissement au début de l'après-midi 
pour aUer s u raritaillammit, trouva porte 
d o s e A « m retour. 

Afin d'éviter des incidente, M. Dasru-
maux, commissaire d» police, mis au 
courant du fait, alla «ngager les patron» 

permettre aux ouvrier» »ort1» d'aller 
rejoindre leur» camarade» A l'Intérieur. 
Ce qui fut fait. 

midi , M. Gilbert 

gers et Parmentler (Halluln). A laquelle 
s'étalent joints les délégués des syndicats 
lillois de la métallurgie, du textile, e t c . . 

Au nom des divers comités régionaux 
(textile, métallurgie, employés, habille
ment, etc...). les délégués remirent au 
préfet des cahiers de desldera d'ordre pro
fessionnel. Ce* desiderata portent sur .a 
semaine de 40 heures svec maintien de 
sslaires vitaux sdaptés aux variations du 
coût de la vie, les congés payés, l s régle
mentation et l'amélioration de* condition» 
de travail per des contrat» collectifs. 

Au sujet du mouvement actuel, ils sou
haitèrent vivement qu'une prompte Inter
vention des Pouvoirs publics amène un 
accord effectif entre les organisations 
patronales et ouvrières. 

L» préfet » déclaré qu'il examinerait 
attentivement les desiderata remis psr les 
délégués et que ses efforts tendraient A la 
recherche d'une solution équitable pour 
lea parties en conflit. 

Un incident à Loos 
Dan» une Importante firme textile de 

Loos, qui compte 5.000 ouvriers, un mou
vement s'est dessiné A la fin de la mati
née. La direction décida de fermer ses 
portes à 16 h. 15 et fit connaître aux ou
vriers que le travail cessait A cette heure. 

La majeure partie des ouvriers quitte 
les ateliers dans le oaime. 

Peu après arrivait un contingent de ma
nifestants dirigés par deux militant* du 
parti communiste. L'un d'eux harangua 
les manifestants qui, entraînés, se répan
dirent dans les rues bordant les usines et 
allèrent à l'assaut d'une des portes qui 
fut enfoncée. 

Les manifestants organisèrent alors l'oc
cupation d» l'usine. 

La région de Valenciennes 
compte 25.000 grévistes 

Vendredi matin, on comptait 35.000 grê-
vl»te» dan» l'arrondissement d» Valencien
nes. 

Au premier poste, les 3 000 ouvriers de 
l'usine d'asesut et Meuse ont déclenché 
1» grève, occupant lea bAtlments. La 
mêm» tactique a été «uivie par la totalité 
du personnel do la société Franco-Belge, 
qui occupe é Ralsme» 1.080 ouvrier». 

Mal», c'est «urtout dans le» mine» que 
l'extension pris» par las grève» a été Im
portante. La compagnie dea mine» d'Ansin 
est durement touchée. Vendredi matin, 
1.300 mineur» d» la fossa Saint-Marc, A 
Abscon, ont débrayé et occupé le carreau 
d» la fosse. Us sont Imité» par lss 1.000 
ouvrier» de la foeee Audlffred A Escaudain, 
• t par la totalité de» ouvriers des mine» 
d» Roeulx. A Lourches, Agache A Somaln, 
et Bllgnére». A Denaln. Bientôt, lea fosses 
d» LanouvUle et Schneider A Lourchea 
étalent atteintes par le mouvement. 800 

Autour des imprimeries 
de journaux 

Paris. 5 Juin. — On sait que le Syndl -
oat de la presse petristeisne, qui groupe 
la quajsi -total ité des journaux de la capi 
tale, a décidé de ne pas faire paraître 
vendredi les différents organes de ses 
membres. 

Aussi, dans la nui t de jeudi à v e n 
dredi, les salles de rédaction et les i m 
primeries des grands journaux situées 
pour la plupart autour des grands boule
vards, sont-el les presque désertes. 

La n ie du Oroissaxit et ses environs, 
centre de l'impression des quotidiens 
d'importance secondaire, canaiaissent, 
eux aussi un calme Inaccoutumé. Les c a 
fetiers de cette rue se sont presque tous 
octroyé un jour de congé. C'est un fait 
très rare dons les annales de ce quar
tier. 

Seuls des journaux parisiens paraissent 
vendredi mat in : « L'Aube ». « La R é p u 
blique», «L'Humanité» , «Le Populaire». 
«Le Peuple» et l'« Action française» . 

A la grève du personnel des Message
ries Hachette et des chauffeurs de trans
ports automobiles est venue s'ajouter 
celle de l'Association syndicale des mar

c h a n d s de journaux de la région pari
s ienne. Ainsi, non seulement la vente 
d'aucun journal ne pourra être assurée 
chez les ax»»9slorar)*ures des Message
ries Hachette , d'ailleurs non approvision
nés, mais encore les oépositaires indé
pendants de cette orgamsation se sont -
ils engages à ne céder au public Aucune 
publication. 

Les locaux des Messageries Hachette 
cont inuent d'être occupés par le person
nel en grève. 

Les uns dorment, les autres discutent, 
cependant que les camions abandonnés 
de leurs chauffeurs, sont rangés tout le 
long de la rue Paul-Lelong, comme prêts 
pour un service qui ne sera cependant 
pa., exécuté faute de personnel, faute 
aussi de journaux. 

Une lettre du président 
de la Confédération générale 
de la production française 

à M. Blum 
Paris. 5 juin. — M. I>ichernln, prdsi . 

dent de la Conf étiération générale de la 
production française, a a i a f t à M. 
Léon Blum une lettre l'assurant tout 
d'abord de la collaboration loyale et a c 
tive de la OonMdémtton. 

Il attire ensuite l'attention du prési
dent du Conseil sur le caractère qu'a 
pris, dès l'origine, le mouvement de grève 
qui risque, par son extension, de paraly
ser réoonorrue nationale et menacer, à 
bref délai, le ravitail lement de la popu
lation. 

M. Ducherrun déclare qu'il est impos 
sible aux chefs d'entreprises de pour
suivre des pourparlers tendant à l 'éta
blissement de contrats collectifs ou d'ac
cords généraux, tant que leurs usines 
sont occupées mégeJement. 

Il exprime le souhait que le nouveau 
gouvernement puisse obtenir l 'évacua
tion des établissements, ce qui permet
trait d'engager immédiatement des c o n 
versations tendent à résoudre les pro
blèmes qui sont posés. 

Il souligne enfin les répercussions que 
peuvent avoir les revendications présen
tées, sur la s ituation èbonomique, finan
cière et monétaire du pays. 

La dixième journée de la grève 
à Paris 

Paris. 5 juin. — La stusOlon au m a t i n 
de cette dixième journée de grève est 
seimlMemem la même que la, veille dans 
la région parisienne. 

Les moyens de Bransports e n commun : 
métro, tramways e t autobus fonct ion
nent, ainsi que les taxis . 

Les automobiles ménagent leur essence 
et l'on assiste à cette scène irssccoutu-
mée de chauffeurs achè tent l'essence a u 
bidon, cher, les clrogutstes, et fassent le 

(Ph. Fulgur.) 
LES GREVISTES SLR LE TOIT D'UN ATELIER AUX USINES RENAULT 

député-maire d'HAUuln, a rendu visita aux 
grévistes. 

Ceux-ci ont été ravitaillés par les soins 
du syndicat unitaire d» la commun» et 
ont passé la nuit dans l'usine, à l'excep
tion du personnel féminin. . 

AUX ABATTOIRS DÉ LA V u X T I T * , DES € TUEURS » JOUENT A LA •EXOTTK 
EN ATTENDANT QU* LEURS REVENDICATIONS SOIENT A e - . s f a , ^ ^ -

Oivencb.y-en-Oob.elle

